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L'Ordre des Chevaliers de l’Etoile d'Orient de Jérusalem.

1770

Les Chevalier de l'Étoile d'Orient de Jérusalem il s'agit d'un système peu connu. Il est bien fait brièvement allusion, dans Thory, à un Ordre des Chevaliers Lyriens, qui se trouvait dans la collection de Pyron et comportait les trois Degrés de Novice, Profès et Grand Patriarche même, on retrouve un Chevalier de l'Étoile d'Orient en tant que cinquante-septième grade du Chapitre Métropolitain. Mais nous avons rencontré tant de cas d'homonymie...

En fait, nous sommes en présence d'une sorte d'Ordre maçonnique, organisé en trois Grades, Novice, Profès et Sublime, travaillant dans des Consistoires.

Le Consistoire des Novices

Ce Consistoire travaille au premier des trois Grades du système. 

Le Mot Sacré est formé des quatre lettres D. C. U. P. L., qui ne sont autres que les initiales des mots « Discrets, Constants, Unis, Par, L'estime ». 

Le Mot de Passe est double : à la demande Echevet, traduit par « sceptre », il était répondu Percis, traduit par « arbre mystérieux ».

La Batterie se fait par cinq coups égaux et détachés et il n'y a pas d'âge symbolique.

Il y a deux Signes. 

1 - Le premier, double, se fait, en demande, en portant la main droite au front et, en réponse, en se donnant une chiquenaude au milieu du corps. 

2 - Le second est de porter le médius de la main droite au milieu du corps et cette attitude servait aussi de Signe d'Ordre.

Le Consistoire des Novices est formé d'un :

Très Excellent Grand Maître, d'un 

Excellent Député Grand Maître appelé Excellent Grand Croix, d'un 

Excellent Commandeur, qui est le Premier Surveillant, d'un 

Excellent Inspecteur, le Second Surveillant, d'un 

Respectable Chancelier, d'un Secrétaire, d'un 

Trésorier, d'un 

Orateur, d'un 

Pourvoyeur, de deux 

Infirmiers, d'un 

Maître des Cérémonies et d'un 

Professeur Maître des Novices. De plus, on compte deux Gardes, des « Frères à talent », (Nous parlerions aujourd'hui de Frères servants).

Les décors portés par les Frères.

Le Bijou est une étoile d'or à cinq pointes, chacune d'entre elles portant l'une des lettres D. C. U. P. L. . 

Le Tablier et les gants sont blancs, doublés et bordés de bleu.

Le Grand Mainte porte, en outre, une couronne d'or à l'antique, un large sautoir bleu moiré brodé de sept roses, auquel le Bijou est attaché. 

Son Tablier est brodé de sept roses d'or, orné, comme ses gants, d'une dentelle ou d'une frange d'or. Enfin, il tient un sceptre en main droite.

Le Député Grand Maître n'a que cinq roses d'or brodées sur son sautoir bleu et sur son Tablier. Les Officiers ont un sautoir bleu orné d'une bande rouge, auquel le Bijou de leur Office est attaché. Le Chancelier a le sceau de l'Ordre; le Secrétaire, deux plumes en croix; l'Orateur, le portrait, à la romaine, d'un sénateur; le Trésorier, deux clefs en croix; le Pourvoyeur, une balance; l'Infirmiers une coupe; le Maître des Cérémonies, deux épées en croix et le Professeur des Novices, un globe.

Les simples Frères et les Gardes portent un Cordon bleu passé en bandoulière de droite à gauche, leur Bijou est une Etoile d'argent. Ils ont aussi un baudrier bleu galonné de rouge, une épée et un chapeau. De plus, les Frères sont armés d'une lance, tandis que les Gardes le sont d'une hallebarde.

Tous ces officiers étaient élus le jour de Noël, jour de l'institution de l'Ordre ou le 6 janvier, jour de l'Étolie.

Enfin, le Grand Maître, son Député, le Grand Croix, le Commandeur et l'Inspecteur devront appartenir à la troisième classe de l'Ordre et portent, en sus des décors indiqués, leur Cordon de « Sublime », un large sautoir de ruban de soie bleue moirée, parsemé de trois roses d'or, auquel pend, par un ruban rouge, une Croix d'or.

Le Temple, le trône et l'autel sont tendus de blanc, garnis de galons et de franges d'or, parsemés d'étoiles d'or. Le trône est surélevé de trois degrés et placé sous un dais. Devant ce dais, un transparent représentant une Etoile à cinq rayons renfermés dans un cercle.

Le Consistoire est éclairé par cinq bougies jaunes placées à terre au milieu de la Loge et portées par un chandelier à cinq branches formant une étoile. Enfin, au milieu de la Loge est un Tableau de Loge représentant l'adoration des rois Mages.

Ouverture

Le Grand Maître fait mettre les Frères à l'ordre, ordonne à l'Inspecteur de vérifier que le Consistoire est couvert, ce qui est effectué par les gardes, et entame avec l'Inspecteur ce dialogue :

D
Excellent Chevalier Inspecteur, êtes-vous Chevalier de l'Étoile ?

R
Très Excellent Grand Maître, les cinq principaux points de l’ordre me


sont connus.

D
Quel est le premier point ?

R
Celui d'être discret.

D
Quel est le second ?

R
D'être constant.

D
Quel est le troisième ?

R
D'être unis.

D
Quel est le quatrième ?

R
Par.

D
Quel est le cinquième ?

R
L'estime.

………………………………………………………………………………………………………………………………… a completar, Rui Gabirro………..……

D   Qu'avez-vous vu de remarquable en entrant dans le Consistoire ?

R   Une étoile mystérieuse.

D   Quelle est-elle ?

R   C'est celle qui conduisit les rois mages de l'orient à Bethléem. C'est pourquoi on la place au milieu du Consistoire, pour nous faire ressouvenir que notre cime en doit être le siège.

D   Que signifie le cercle qui entoure l'étoile ?

R    L'immensité de Dieu ou l'éternité, qui n'a ni commencement ni fin.

………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………

D
Quelle heure est-il ?

R
L'aurore.

D
Savez-vous écrire ?

R
je ne sais qu'épeler.

D
Donnez-moi le Premier Signe

R
Le voici [il le fait]

D
Quel est le Mot de Passe ?

R
Echevet et Percis, le premier signifie Sceptre et le second arbre mystérieux.

……………………………………………………………………………………………

L'ouverture se termine par la batterie, le Signe et le Grand Maître dit

« Discret, constant, unis par l'estime » 

et les Frères répondent

« Soyons discrets, constants, unis par l'estime »

L'ouverture du Consistoire des Novices, est alors annoncée.

Réception

Le Consistoire ne peut s'ouvrir qu'en présence des cinq Sublimes, sauf à faire effectuer un intérim par un Frère Chevalier.

Il n'y a que les Sublimes qui puissent recevoir un nouveau Chevalier. En principe, ils doivent être cinq mais, en cas d'urgence, un seul suffit.

Un candidat refusé sera présenté pendant cinq Consistoires consécutifs avant d'être définitivement rejeté. S'il est admis, il est conduit par son présentateur dans la Chambre Noire où il est laissé en compagnie d'un Frère Chevalier.

Le Maître des Cérémonies va chercher le récipiendaire dans la Chambre de préparation, le conduit, la vue libre, à la porte du Consistoire, lui met une épée au côté et frappe cinq coups distincts à la porte. Les Gardes répondent de même. Le Maître des Cérémonies frappe à nouveau cinq coups distincts et la porte s'entrouvre. Les Gardes s'enquièrent de qui va là, referment la portent et rendent compte à l'Inspecteur qui fait rapport au Grand Maître. Celui-ci fait demander au récipiendaire s'il persiste dans sa demande. Sur sa réponse affirmative, il est introduit.

Les Gardent l'arrêtent : 

D Que demandez-vous ? 

R je désire être reçu Chevalier de l'Étoile.

Le Grand Maître ordonne de le laisser passer et les Frères exécutent un exercice de maniement de la lance assez complexe. Puis le Grand Maître interroge le récipiendaire sur sa détermination. Le Maître des Cérémonies conduit le récipiendaire, sous le berceau formé par les lances, jusqu'à l'autel et le fait s'agenouiller. Le Professeur fait également s'agenouiller tous les Novices présents et réciter à voix haute le « Recordare Domine ». 

Le récipiendaire prête alors son Obligation. 

Obligation

«Moi, N.. N... promets en parfait honnête homme, sur le Saint Evangile, en présence de cette Respectable Société, de garder fidèlement les secrets et cérémonies de cet Ordre auguste de l'Etoile, de ne les révéler à qui que ce soit à peine de passer pour un infâme et d'être dé dégrade des marques distinctives de l'Ordre, même d'être percé du glaive de l’ange vengeur des parjures, comme aussi de secourir mes Frères. Dieu me soit en aide ! Amen ! »

Le Maître des Cérémonies reconduit le récipiendaire à côté de l'Inspecteur, en passant sous le berceau des lances. L'exercice des lances est fait en l'honneur du récipiendaire.

Le Grand Maître expose alors que l'Ordre de l'Étoile remonte à la plus haute antiquité et, décora les Chevaliers du Cordon bleu et rouge et de l'étoile d'or. Cette Etoile commémore celle qui conduisit les rois Mages à Bethléem. Les anciens Chevaliers firent graver aux cinq pointes en lettres hébraïques les lettres initiales des devoirs de l'Ordre et ces lettres signifiaient « Discret, Constant, Uni, Par, L'estime ».

Le Grand Maître décore le récipiendaire des marques distinctives de l'Ordre et l'instruit des Signes et Mots.

Le récipiendaire se fait alors reconnaître des Frères. On le fait asseoir dans le siège d'honneur, juste en-dessous du Grand Maître. 

L'Orateur fait un discours de bienvenue.

Le Consistoire des Novices se ferme comme il a été ouvert.

Les Frères passent ensuite au réfectoire de l'Ordre. Les Frères se disposent autour d'une table sur laquelle se trouvent un pain rond et une ou plusieurs bouteilles de vin. Ils partagent le pain et le vin, qu'ils boivent en cinq coups égaux.

Après ce partage du pain et du vin, les Frères des deux derniers Grades se rendent dans le Consistoire des Profès.

Le Consistoire des Profès.

Dans le second Grade, le :

Mot Sacré est Adonaï Chillo, traduit par « le Seigneur son Fils »  et le 

Mot de Passe est Hacel Dama. 

La Batterie est maintenant de sept coups, par cinq et deux, et il n'y a pas d'âge symbolique.

Il y a maintenant trois Signes, 

1 - Premier Signe, étendre les deux bras en croix en disant Golgotha, 

2 - Second Signe, porter les deux mains en croix sur la poitrine en disant Hacel Dama, 

3 - Signe général, le Signe de Croix des Chrétiens. Le Second Signe donne la position d'ordre.

Les Frères revêtus du second Grade ou Profès, portent, outre les décors définis pour le Consistoire des Novices, une Etoile attachée à un Cordon rouge porté en bandoulière de droite à gauche.

Le Consistoire, le trône et l'autel sont garnis d'une tenture bleue, parsemé d'étoiles d'or et ornée de galons et de franges d'or.

Le trône est élevé de cinq degrés. Le Consistoire est éclairé par sept lumières dont cinq forment une étoile et sont placées à terre au centre du Consistoire, les deux autres séparées. Sur l'autel sont deux os en croix et l'Evangile.

Le tableau de Loge représente :

1- Jésus-Christ entouré de ses disciples;

2- le paradis terrestre;

3- l'ombre de la mort;

4- deux colonnes, dont l'une est percée d'étoiles et l'autre non;

5- sept épis garnis de leurs grains et sortant d'un même tuyau et sept autres, fanés et très maigres, sortant d'un autre tuyau;

6- une montagne représentant le Calvaire;

7- au-dessus de la montagne, l'arc-en-ciel;

8- au-dessus de l'arc-en-ciel, un triangle rayonnant de gloire avec le Nom Ineffable de Dieu, qui est Adonai Chillo:

9 -  deux anges exterminateurs, la foudre en main, prêts à punir les parjures, tenant chacun une légende « Sapiens dominabitur astris ». (Le sage dominera par les astres).

Le Président est dit Tris Formidable (Il convient de rappeler ici que le mot formidable, avant 1830, avait le sens de terrible, redoutable. Il dérive du latin formido, qui signifie effroi, peur, crainte violente. Il exprime ici la crainte révérencielle que doivent inspirer les deux principaux Officiers), Grand Maître, le Premier Surveillant est le Formidable Inspecteur, les Officiers sont dits Chefs de l'Ordre. 

C'est le Formidable Inspecteur qui donne la parole.

Ouverture

Le Très Formidable Grand Maître frappe un coup, met les Frères à l'Ordre et demande à l'Inspecteur si le Consistoire est couvert. Sur le rapport positif de celui-ci, le Grand Maître frappe cinq coups et les Frères font le Signe des Novices. Il dit alors :

« Mes Frères, soyons D. C. U. P. L. »

Il frappe ensuite deux coups distincts et fait le Signe de la Croix. 

Les Frères l'imitent. 

Il frappe encore deux coups et les Frères font le Signe des Profès. Le Grand Maître se tourne à droite et à gauche, fait le premier Signe des Novices et dit « Golgotha », le Formidable Inspecteur répond par le second Signe des Novices et dit « Haceldama ». Puis le Grand Maître et les Frères qui sont à sa gauche et à sa droite s'embrassent réciproquement cinq fois en disant « Adonaï Chillo ». Ils continuent ainsi jusqu'au Formidable Inspecteur qui, lorsqu'il a reçu des deux côtés les Signes et Mots, se rend auprès du Grand Maître qui, après les avoir reçus, déclare :

GM - «Mes Frites, soyons secrets, fidèles, charitables, aimons-nous et obéissons. »

Les Frères répètent. L'annonce de l'Ouverture du Consistoire de Profession est faite.

Fermeture du Consistoire des Profès

Le Consistoire des Profès se ferme comme il a été ouvert. Après cette fermeture, les Frères revêtus du troisième Grade se rendent, en silence et en cortège, dans le Consistoire Sublime. 

Réception

Le Professeur des Novices sort et va préparer le récipiendaire (On ne reçoit qu'un seul Frère à la fois). 

Il lui fait réciter ses premières Obligations et le catéchisme des Novices, puis, le prenant par la main, il le mène, la vue libre et décoré des attributs du Premier Grade, à la porte de l'appartement qui constitue le Consistoire des Profès. 

Il frappe cinq coups en Novice, puis deux en Profès. Un Garde répond de même. 

Le Professeur répète ses coups et le Garde entrouvre la porte et s'enquiert de ce que veut le Professeur. Celui-ci indique qu'il conduit un Chevalier Novice qui demande à être reçu Profès.

Rapport est fait au Formidable Inspecteur qui rend compte au Grand Maître. Celui-ci fait demander au récipiendaire s'il persiste dans son intention. Sur la réponse affirmative, le Grand Maître met les Frères à l'ordre.

Le récipiendaire est introduit et conduit près de l'Inspecteur. 

Le Grand Maître dit alors :

GM -  Mon Frire, vous voilà admis dans le sanctuaire du temple de la Vérité.

Vous sentez-vous assez fort pour contracter les devoirs de fidélité, de charité,

d'amitié et d'obéissance ?
Le récipiendaire ayant acquiescé, le Grand Maître ordonne au Maître des Cérémonies et au Professeur de lui enseigner la Marche. Ils font faire au récipiendaire trois génuflexions sur le genou droit, en avançant jusqu'à l'autel. Là, ils disent ensemble le Miserere, se relèvent et se remettent au Second Signe. Le récipiendaire étant à genoux, le Grand Maître lui fait poser la main droite sur l'Evangile et prêter son Obligation :

Obligation


« Moi, 
Chevalier Novice de l'Ordre auguste de l'Étoile, promets et jure sur le Saint Évangile et en présence de cette noble société, de garder fidèlement les secrets de l'Ordre, de ne les communiquer à qui que ce soit que lorsque que je serai parvenu à la sublimité, en faisant les mêmes promesses d'aimer mes Frères et d'être charitable envers eux. Si j'ai le malheur de révéler quelque chose, je consens d'être puni selon les lois les plus rigoureuses de l'Ordre. Pour m'en garantir, que Dieu me soit en aide ! Amen ! » 

Le Grand Maître fait se relever le récipiendaire, l'exhorte à suivre les principes de l'Ordre et lui explique le Tableau : 

GM -  Mon Tris Cher Frire, le premier des objets représentés en ce Tableau est Jésus-Christ, entouré de ses disciples, le second est le Paradis terrestre, ce qui nous apprend que tout homme doit se souvenir qu'on doit mourir Le troisième est l'ombre de la mort, qui nous en annonce toute l'horreur, surtout lorsqu'on a vécu dans une vie débordée, éloignée de toutes les vertus. Le quatrième sont deux colonnes dont l'une est percée d'étoiles et l'autre ne l'est point; celle percée d'étoiles s est la figure de celle qui servait à conduire les rois Mages et les vieux Israélites à la Suprême Vérité, et l’autre, qui ne l’est point, celle qui servait à cacher durant le jour les Israélites à la vue des Egyptiens. Le cinquième sont sept épis garnis de leurs grains et sept autres, fanés et très maigres, les premiers représentent les sept vertus à pratiquer et les derniers les sept vices à éviter. Le sixième est la montagne du Calvaire où s'est consommé le sang innocent du Dieu Éternel, elle signifie Champ de Sang, c'est pourquoi un vrai Chevalier, pour marquer sa profession, porte un ruban rouge où pend la croix de l’ordre. Le septième est un triangle, qui est la figure de la sainte Trinité en trois Personnes d'une même essence divine; le Mot Sacré qu'il renferme en est Son Nom Ineffable, qu'Il n'avait encore dit à personne; Il le donna à Saint Jean, son Bien Aimé, c'est Adonai Chillo, qui veut dire le Seigneur son Fils, ce que l'on ne prononce qu'en Consistoire. Le huitième est l'arc-en-ciel, lequel nous désigne l'alliance que Dieu fit avec Son peuple. Le neuvième, enfin, sont deux anges exterminateurs, chacun la foudre à la main, prêts à punir les parjures, et tenant

chacun une légende qu'ils nous offrent,
Sapiens dominabitur astris. »

Le Grand Maître fait passer le nouveau Profès à sa droite, le décore du Cordon et du Bijou, le reçoit solennellement, l'embrasse et l'instruit des Signes, Mots et Attouchement. Le récipiendaire va ensuite se faire reconnaître puis prend place parmi les Chevaliers.

L'Attouchement est de porter les deux mains en croix sur la poitrine en disant Hacel Dama puis de se prendre réciproquement la main droite en bonne foi comme au premier grade, de se porter conjointement et ensemble la main gauche sur le col de l'autre, et, indique le cahier, - c'est ainsi que le corps de Jésus-Christ fut tire du suaire », enfin, en cette attitude, de se donner, doucement et bas à l'oreille, le Mot Sacré.

Instruction

D

Formidable Frère Inspecteur, êtes-vous Chevalier Profès ?

R

Très formidable Grand Maître, j'ai été tire de captivité

D

Qu'entendez-vous par captivité ?

R

J'entends celle où nous languissons tous dans ce siècle, figurée par celle des Israélites en Egypte, ainsi le vrai Profès doit se regarder  dans ce monde comme dans une terre étrangère où il ne gémit que pour le Ciel, qui est sa véritable patrie.

Le Consistoire Sublime

Au troisième Grade de Sublime, la 

Parole est Manhu, traduit Magdala par « Que vois-je ? Quelle beauté ! Quelle magnificence ! » et on répond Manhu Magdala. 

Le Mot de Passe est « Abel, fils d'Adeh ». 

La Batterie est de sept coups égaux et il n'y a toujours pas d'âge symbolique.

Il n'y a qu'un seul Signe, dit Signe de Sublimité, présenter la main gauche ouverte, la paumé regardant le côté droit et le revers le côté gauche, les pointes des doigts serrées les unes contre les autres.

Le Grand Maître est dit Grand Patriarche. Il n'y a pas de Surveillants. Les Frères sont dits Patriarches et le dernier reçu fait office de Couvreur. Le Grand Patriarche est décoré comme au premier grade. Il utilise un sceptre comme maillet. Les Frères portent tous un large sautoir bleu moiré, parsemé de trois roses d'or, auquel est suspendu, par un ruban rouge, une croix d'or. 

Tous portent, à la main droite, un anneau d'or orné d'un brillant.

Le Consistoire, le trône et l'autel sont garnis d'une tenture rouge, parsemée d'étoiles d'or et ornée de galons et de franges d'or.

Le Consistoire est éclairé par sept bougies portées par un chandelier à sept branches placé à terre, au pied de l'autel. Le trône est surélevé de sept degrés.

Le tableau, placé à terre au centre du temple, représente

1- en haut, deux grandes colonnes, l'une de pierre, l'autre de brique, qui représentent celles qu'Enoch avait fait élever et sur lesquelles il grava les principes et les règles des différents arts;

2- entre les deux colonnes, une Etoile Flamboyante renfermée dans un cercle et au centre de laquelle est écrit le Nom Ineffable de l'Eternel;

3- en-dessous de l'Étoile, l'arche de Noé sur le mont Ararat et la colombe prête à y entrer, tenant dans son bec une branche d'obvier; 4'.- au bas de la montagne, un corbeau qui « s'amuse dans les marecages »;

5- au bas du Tableau, les sept merveilles du monde;

6- au midi du Tableau, le chandelier à sept branches.

Ouverture

Le Grand Patriarche frappe cinq, deux puis sept coups. 

Les Frères font tous les Signes : après les cinq premiers coups, le Signe de Novice, et le Grand Patriarche dit :

GP -  Mes Frères, soyez discrets, constants, unis, par, l'estime. 

Les Frères répondent :

« Soyons D. C. U. P. L. »

Le Grand Patriarche frappe deux coups, les Frères font les Signes de Profès et le Grand Patriarche dit :

«Mes Chers Frères, soyez discrets, fidèles, charitables, aimons-nous et obéis

sons. »

Les Frères répètent. Le Grand Patriarche frappe sept coups égaux, les Frères, dans le plus profond silence, fond le Signe de Sublimité. Le Grand Patriarche porte la main droite à plat sur le coeur en disant

GP - Magdala Manhu. 

Les Frères portent la main sur le coeur et répondent

Tous Frères - Manhu Magdala.

Le Consistoire se ferme comme il a été ouvert.

Réception

Le récipiendaire attend seul dans la chambre de préparation où il récite trois fois le Miserere. Puis, quand il est sûr que le Consistoire Sublime est ouvert, il se rend seul à la porte, décoré au grade de Profès. Il frappe en Novice puis en Profès.

Le garde prévient le Grand Patriarche qui lui ordonne de s'informer. Le récipiendaire explique qu'il aspire à la Sublimité ou Parfait Bonheur.

Le Garde rend compte et le Grand Patriarche ordonne que les portes du Sanctuaire soient ouvertes. 

Une fois le récipiendaire entré, le Grand Patriarche lui dit :

GP - Vous voilà enfin, mon Cher Frère arrivé dans le sanctuaire du temple de la Vertu; les préjugés ridicules, les erreurs grossières qui vous éloignaient du vrai quand vous étiez profane et qui commencèrent à se dissiper lorsque vous fites le premier pas dans ce temple ne laissent à présent aucun obstacle à votre bonheur. C'est dans le sein de la Vérité que nous puisons cette félicité qui nous fait tant d'envieux, elle resserre les noeuds qui nous lient, nous la prenons pour guide dans toutes nos actions et elle a pour nous d'autant plus de charmes qu'elle est exempte de remords. Venez à moi contracter vos derniers engagements. »

Le récipiendaire prête alors son Obligation, à genoux devant l'autel et la main posée sur l'Evangile.

Obligation

« Je, 

, promets en Parfait Chevalier, et je jure sur le Saint Évangile,

devant le Créateur de toutes choses, le Scrutateur des replis les plus cachés, le

Vengeur des crimes et en présence de mes Frères ici assemblés, de redoubler  le zèle et la reconnaissance; de ne jamais rien révéler du grade des Sublimes Chevaliers de l'Étoile, à aucun Novice ni Profès, qu'en lui faisant contracter ces mêmes engagements; de pratiquer les vertus qui vont m'être enseignées; sous peine d'être regarde par tous les Patriarches vertueux comme un parjure et un infâme.


Dieu me soit en aide ! Amen ! »


Le Grand Patriarche fait se relever le récipiendaire et prononce le discours suivant :


GP -  Vous allez enfin, mon Cher Frère parvenir à ce grade éminent et Sublime, qui a fait si longtemps le sujet de votre attente, par le nom que notre

auguste fondateur donnait à ceux qui étaient revêtus du titre de Sublimes Chevaliers de l'Étoile ou Syriens.

(…)

Hénoch, fils de Giret, mérita par sa vertu d'être transporté hors le commerce des hommes et réintègre dans le Paradis terrestre. Dieu lui donna l'esprit de prophétie et lui fit connaître que sa colère ne tarderait point à se manifester par un déluge universel. La crainte qu'il eut que les sciences ne se perdissent le porta à élever deux grandes colonnes où il grava les principes et les règles des différents arts. Il fit l'une de pierres et l'autre de briques, afin que, s'il

arrivait que les eaux du déluge ruinassent celle-ci, celle de pierres pût être

conservée à la postérité dans son entier. Sa prévoyance eut son effet, puisque cette colonne de pierres était encore sur pied en Syrie du temps de l'empereur Vespasien. Vous la voyez dans ce Tableau et l'allégorie qu elle renferme peut aisément tomber sous le sens, elle vous fait voir combien il est indispensable que l'homme vertueux élève dans son coeur deux colonnes à la vertu. »

Le Grand Patriarche parle ensuite de l’arche de Noé, de la colombe portant la branche d'olivier, mais ne dit rien du corbeau. Il fait allusion aux sept merveilles du monde et poursuit

GP -  Le chandelier à sept branches que vous voyez éclairer notre Consistoire

était, pour nos anciens Chevaliers, regardé comme un embole divin; c'est-à-dire 

que ces pieux observateurs de leur Ordre qui, dans ce temps-là, était

purement religieux,
 s'assemblaient sept fois par jour pour chanter les louanges du Seigneur. 

L'explication finie, le Grand Patriarche met un anneau d'or orné d'un brillant à la main droite du nouveau Sublime Chevalier de l'Étoile. Il lui donne l'Attouchement et l'instruit des Mots. L'Attouchement est de se porter réciproquement la main droite sur le coeur.
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